
NECROLOGE

DE L'ABBA Ï E

DE NÔTRE-DAME

DE PORT-ROJAL

DES . CH AMPS,

ORDRE DE CÎTEAUX,

INSTITUT DU SAINT SACREMENT,

QUI CONTIENT

LES ELOGES HISTORIQUES AVEC LES EPITAPHES

des Fondateurs & Bienfaiteurs de ce Monaftére, & des autres perſonnes

de diſtinction , quil'ontobligé par leurs ſervices, honoré d'une affec

tion particuliére , illuſtré par la profeſſion Monaſtique , édifié par
leur

pénitence & leur piété, ſanctifié par leur mort , ou par leur ſépulture.

Ecce ego et pueri mei , quos dedit mihi Dominus in fignum , &in portentum Ifraël à

Domino exercituum , qui habitat in monte Sion Ilai. VIII. 18 .

Me voicimoi& les enfans que Dieu m'a donnez, pour être par l'ordre du Seigneur desarmées ,

qui habite ſur la montagne de Sion , un prodigie & un ſigne miraculeux dans Ifraël.

Baxti mortui oui in domino moriuntur.

A AMSTERD Å MI ,

Chez NICOLAS POTGIETER Libraire C vis- à-vis la Bourſe. 1723 .
-
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mnicè addi&tus erat , diem fuum eft mort ; aïant été regreré de tout le OCTO.

obiit magno torius Cleri Gallicani Clergé de France & de tous les gens-de- BRE.
omnium proborum mærore XI. bien , le onziéme d'Octobre 1643. en la

O &tobris 1643. fua atatis 62 . 62. année de ſon âge.

Veritas. Charitas. Humilitar. Vérité. Charité. Humilité.

ఎడిడకుకడుపుఉండునుడు .

M. DE SAINTE-M ARTHE, CONFESSEUR

DE PORT-ROIA L.

E même jour 1690. mourut à Corbeville , Paroiſſe d'Or

C . .
ſe de Paris. Dieu , qui l'avoit choiſi pour en faire un excellent

Miniſtre de ſon Egliſe , lui donna beaucoup d'éloignement du

- monde ; fi-tôt qu'ilen put connoître la corruption& la vanité,

pour s'en préſerver , & pour mettre ſon innocence à couvert

des piégesque les plaiſirs& les honneurs lui pouvoient tendre.

Lorſqu'il eut achevé ſes études , il ſe retira à Chant- d'oiſeau

en Poitou ;füïantle vain éclat que l'on recherche aſſez ſouvent

dans les ſciences les plus ſaintes , & renonçant aux dégrez de

l'Univerſité, où on le preſſoir de s'engager.

Il ne penſa dans cette ſolitude qu'à faire un faint uſage de

ſon tems pour l'éternité. Il en partagea tous les momens entre

les exercices de piété , de la pénitence , de l'étude des choſes

ſaintes & de la doctrine de l'Egliſe. Toute ſon occupation étoit

de nourrir ſon ame de la priére, du pain des larmes , & de la

vérité qu'il puiſoit dans les ſources de l'Ecriture & de la Tra .

dition. Attentif à ne pas laiſſer ſteriles dans ſon eſprit les con

noiſſances qu'il acqueroit par une lecture continuelle & infati

gable des Saints Peres & des Docteurs de l'Egliſe ; il travailla

avec encore plus de ſoin , à attirer dans ſon coeur l'on&ion de

l'eſprit de Dieu , pour y faire germer & fructifier cette ſemen ,
ce divine.

L'amour de la retraite ſe fortifiant en lui de plus en plus , il

entra dans une Communauté d'Eccléſiaſtiques , pour y vivre

dans une plus parfaite ſéparation du monde ,& dans un entier

dégagement de toutes ſortes d'affaires ſéculiéres. Là ne parlant

jamais qu'autant que la néceſſité & la charité l'y engageoient,
&
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OCTO- & ne voſant les perſonnes de la Maiſon qu'à l'Egliſe & aux exers

cices de communauté , il s'y tint dansune ſi grande ſolitude,

dans un recuëillement& un ſilence fi profonds , qu'il n'y eût de

commerce qu'avec Dieu .

Après qu'il ſe fut, ainſi élevé au -deſſus de toutes les choſes de

la terre , & qu'il eut travaillé par ces ſaints exercices à purifier

fon cæur & ſon eſprit de toutes les affections & de toutes les

idées du ſiécle , pour ſe mettre en état de conſulter la volonté

de Dieu , & ſe rendre digne d'entendre ſa voix ; le Seigneur lui

fit connoître qu'il l'appelloit au miniſtére de ſes autels , à la

conduite des ames, & au ſervice de ſon Egliſe. Elevé à la di

gnité du Sacerdoce, ſon unique foin fur de ſe conduire d'une

maniére digne d'un état fi.divin , de répondre à la grace de ce

lui qui l'avoit appellé ; & de s'acquitter avec fidélité des fonc

tionsde fon miniſtére.

Afin de fortifier le zélé dont il ſe ſentoit embrafé , il cher:

cha à ſe joindre aux perſonnes qu'il fut connoître les plus par:

faitement inſtruites des maximes de l'Evangile , & des vérita

bles régles de la Diſcipline de l'Egliſe pour la conduite des

ames , & dans lefquelles il vit une plus grande abondance de'

l'eſprit de J. C. &d'amour pour ſon Egliſe. La réputation de

M.de Singlin , Confeſſeur de ce Monaſtére, & le déſir de fer

renouveller dans la piété , l'engagérent à chercher les moïens

de s'anirà ce grand Maître de la vie fpirituelle. Dès qu'il en

fut connu , M. de Singlin le jugea digne des emplois les plus

importans du Sacerdoce. Mais l'éloignement de M. de Sainte

Marthe
pour tout ce qui le pouvoit diſtinguer , & ſon amour

de la retraite, lui firent préferer ce déſert ànôtre Maiſon de

Paris.

A peine y fut-il établi , qu'on le preſſa de fe.charger de la

Cure de Mondeville , dépendante de nôtre Monaſtere. Il ne

l'accepta que parce qu'il ſa vit fans Paſteur ; perſonne ne vou- :

lant aller dans un lieu déſole . par
les

guerres. Il en remplit les

devoirs en homme vraiment Apoſtolique. Il n'y vivoit que
de

pain & d'eau. Sa maiſon étoit ouverte aux pauvres , qu'il con

ſoloie par ſes inſtructions, & dont il ſoulageoit lamiſére par
ſes

libéralirez. Il y régla les differens de la Nobleſſe , & y établit

la paix dans les familles. Les ſoins qu'il y pric des malades, lui

cauſérent une fiévre très dangereuſe: L'étatoùelle.le. réduiſit

par
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par fa longueur & fon opiniâtreté , le détermina à exécuter le Octo:

deſſein qu'il avoit deja forme de s'en retirer ; n'attribuant qu'à BR 3.

lui-même le peu de fruit qu'il remarquoit dansſon peuple.

Lorſqu'il eût récouvré ſa ſanté , il revine ici , où aprèsune

longue réſiſtance , il fut appliqué à la conduite des Religieuſes

& à la prédication. Il annonçoit les véritez ſaintes avec une onc

tion qui les faiſoit goûter pleinement ; & ſans vouloir prendre
d'autorité. ſur les ames , il mettoit ſon attention à unir la force

chrétienne à la douceur Evangelique , afin de les attirer à J.C.

Les troubles arrivez en ce Monaſtere, l'obligerent de s'én éloi

gner : mais ils ne ſervirent en même tems qu'à redoubler ſon

zele. ; & ſurmontant genereuſement tous les obſtacles qui pou

voient s'y oppoſer, il procura à cette Communauté les plus ſo

lides conſolations. Jamais ſon amour pour la vérité ne ſouf.

frit la moindre atteinte ; & il s'expoſa très-ſouvent pour la ſoifoû .

tenir & la défendre. Il ſe mit même au hazard deperdre la li

berté, pour la procurer à une perſonne dénuée de tout appui.

Si-tôt qu'il lui fut permis de revenir en ce lieu ,il y reprit ſes

premieres occupations; donnant le reſte de ſon loiſir auxexer

cices les plus pénibles de la charité . Bien qu'il eût une grande

élevation d'eſprit , & qu'il eût joint un profond ſavoir à ſes ta

lens naturels, une modeſtie. chrétienne , ſolltenuë d'une ſincére .

humilité , le cachoit , pour ainſi dire , à lui-même , & le por

toit à n'emploïer ſes lumieres que dans les occaſions indiſpens.

ſables. Il aimoit 'rellement la pauvreté qu'il ſe privoit même des :

choſes les plus néceſſaires. L'innocence defa vie n'a point em

pêché que lon auſtérité n'ait été ſinguliere & ſa pénitence con
cinuelle .

Quelque affection qu'il eût pour ce Monaſtére, il fut obligé ,

d'en ſortir une ſeconde fois en l'année . 1679: Alors il ſe ſentit

comme déchargé d'un poids , qui lui avoit toûjours paru terri

ble par compte qu'il en devoit rendre. I ſe retira à Corbe

ville, où il paſta près de dix ans dans un oubli general des cho ..

fes du monde ; partageant ſon tems entre l'oraiſon , la lecture

& le ſoin des pauvres. Enfin après s'être préparé à l'éternité .

par des jours remplis de bonnes æuvres, Dieu le retira à lui , à

f'âge de ſoixante & dix ans , quatre mois. Il eſt enterré dans.

le bas-côté gauche du cheur de nôtre 'Egliſe , devant la cha

pelle de la Ste. Vierge avec la premiere desdeux épicaphes ſui-
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OCTO- vantes. L'autre ſe lit ſur la grille de la même chapelle en -de

hors , où Dame Marie Héron femmede Meſſire. Abel de Sainte

Marthe, Conſeiller à la Cour des Aides , lui a fait ériger un

Cénotaphe.

E P I T A PH E S.

1 .

I ,
>

H
Ic jacetCLAUDIUSDE Ci repoſe Meſſire CLAUDE DE SAINTE

SAINTE -MARTHE , Pref Marthe, Prêtre, d'une famille noble&

øyter, familiâ nobilis, do trinâ d'un ſavoir éminent; qui s'eſt rendu reſpec
preſtans , morumſanctitate ac vi- table pour la ſainteté de ſes mours & l'inno

te ſimplicitate venerabilis , qui cence de ſa vie . Aïant été appellé dans ce

in hac Abbatiâ ad ſacras concio Monaftére pour y faire les fonåions de Préy

nes confeffionefque aſſumtus, in dicateur & de Confeſſeur, il les remplic

co opene laboravit annis 23. pendant 23. ans, avec une attention à nous

prodeſſe quam praeſſe ſtudió- faire plus ſentir l'utilité deſes ſervices, que

ſtor. Deceſſit paulò poft feptua- l'autorité de ſon miniſtére. Il mourut peude

genario major , die xi. Ottobris tems après le 11. O&ob. 1690. âgé de plus

1690 .
de 70. ans.

Pavit eas in innocentia Il les a nourries comme leur Paſteur avec

sordis fui. PS: 77: 78 . un cæur plein d'innocence. Pl. 77.78.

I I.

D. 0 . M. A LA GLOIRE DE DIEU .

I.
Ninteriore adisparte la Drepote Melfire GLAUDE DESAINTE

>

Ans la partie intérieure de cette Egliſe

pultus eft C L AUDIUS DE

SAINTE -MARIHE, Pref MARTHE , Prêtre , iſſu d'une famille de Poi.

byter , ex nobili apud Pittones tou illuſtre par ſa nobleſſe & par le grand

doctiſque viris fæcundâ familiâ. nombre delavans qu'elleaproduits. Des ſon

Puer Sapiens ſupra atatem , vix enfance il fit paroître uneſagelle au -deſſus de

adoleſcens ad ſacraslitteras con- ſonâge ;ſon âge ; & à peine fuc- il entré dans ſon ado

verfús, ambitionem fugiens ur- leſcence, qu'il s'appliqua à l'étude des ſcien

beſeceſſit. Sacerdotium opimum ces Eccléſiaſtiques. Voulantfuir l'ambition,

Chriſtianiſſimo Rege Ludovico il quitta le ſéjour de la ville ; & aïant refuſé

XIII. nominante inre recufavit, un richeBenefice dont le Roi Louis XIII . a. .

ruſticanum cum paræcia - curâ voirdeſſein de le pourvoir , il ſe chargea d'u

Sufcepit. Funeftis belli civilis ne Cure à la campagne. Revêtu de la ten

temporibus plebem fame , mor- dreſſe d'un pére, il protegea & rendit toutesi

bis , cædibus vexatam pius pa- fortes de bons offices à ſon troupeau afligé de

ter fovit fervavit. Mox in famine , de maladies & de meurtres pendant

hoc Monafterio Confeſſarius & les guerres civiles. Bien-tôtaprès établiCon

Ecclefiaftes ancillis Chrifti re- feſſeur & Prédicateur des Religieuſes de ce

gendis , docendis , confolandis Monaftére, il -s'addonna tout entierà les di
vacavit. riger ,

>
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vacavit. Abeſſe coactusquin- riger , les inſtruire & les conſoler. Contraint OCTO

guennium incommoda , molef- de s'en éloigner pendant cinq ans, il n'y clic

tias,ſummapericulaneglexit,- point de peines, de fatigues, de périls mê.

ne aflittis deefet. Reftitutus l'empêcher de leur continuer ſes charitables
me les plusgrands qui fuſſent capables de

annos 12. totus in officio reli- fois dans leur affliction. . Aſant été rétabli

gioſiſſimè.fungendo fuit. Ite dans ſon office , il en reprit les fonctions pen-.

rùm abirejuffus, in Corbevilo dant 12. ans avec une nouvelle application &

lano vicino prædio annos de- une nouvelle exactitude. Des ordres ſupé.

cem orans , legens , laters , fie rieurs l'en aïant chaſſé une ſeconde fois , il ſe

lens, Deo , ſibi', pauperibus retira à Corbeville , village voiſin , où il vê

vixit. Tandem non tam fenio, cut encore dix ans dans les exercices de la prić

quàm duris pænitentie labo- re , de la lecture , du ſilence & de la retraite ,
ribus fractus , placidâmorte uniquement occupé de Dieu , de ſon falut & du

obdormivit in Domino V. Id. ſoin despauvres . Enfin plus caſſé par les auſté.

Octob. an. Sal. 1690. Vixit
. ritez dela pénitence que parſon grand âge, il

.
mourut en paix le 11. Octob. 1690. âgé de 70.

annos 70. menfes 4. vir ani.
ans & 4. mois . Déja grand par

ſon

mo,ingenio , facundiâ , pruse eſprit,ſon éloquence & fa lageſſe, ildevinten-,

courage, ſon

dentiâ magnus ;facrarum lit core plus grand par ſa ſcience dans la Théolo

terarum Eccleſiaſticaque doc- gie & les matiéres Ecclefiaſtiques : mais la piéſa

trinâ major ; pietate , modef- té , ſa modeſtie, le mépris qu'il fit du monde &

tiâ , fui ó mundi.contemtu . de ſoi-même, lui donnerentun relief incompa
maximus. rable.

>
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M. DU TRONCHE T ..

CE
E même jour 1711. moururà Paris Meſſire François du Tron

chet , ancien Conſeiller au Châtelet , âgé de ſoixante &

neuf ans. Il étoit l'un de ces pieux Solitaires quidans ces derniers

tems ont ſanctifié ce déſert , où il avoit paſſé quelquetems dans

les exercices de la piété chrétienne& de la pénitence. Il eſt en

terré dans la balle ſainte -chapelle à Paris avec ſes pére & mére .

درومارواراون

ruti. anaa

LA: SOEUR MARIE DE STE. NATALIE

F RESNO T ..

E vingtiéme jour 1625.mourut ma Sæur Márie de Ste. Natalie

Freſnot, Religieuſe converſe de ce Monaſtére. Se trouvant

veuve de M. SuireauAvocatau Préſidial de Chartres, elle quitra

E.ee.za les




